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Eponine Vodoungnon

TEXTE

Camille Belvèze, conser va trice du patri moine et Alice Fleury, direc‐ 
trice de la conser va tion et chargée du département XX  siècle sont les
co- commissaires d’expo si tion à l’initia tive de l'ac cro chage « Où sont
les femmes  ?  : enquête sur les artistes femmes du musée  ». Cette
expo si tion tempo raire permet de décou vrir 125 œuvres d’artistes
femmes réunies sur les cimaises blanches et violettes de la petite
galerie, ouverte pour l’occa sion. Au sein d’un parcours analy tique
divisé en trois temps, les visi teuses et visi teurs sont invités à décou‐ 
vrir des œuvres mécon nues du grand public et rare ment expo sées.
Suivant trois axes de réponse à la ques tion posée en 1971 par
Linda Nochlin 1, le public découvre comment l’absence d’accès à une
éduca tion artis tique complète, le confi ne ment à des arts dits mineurs
peu valo risés et la recon nais sance diffi cile au sein des réseaux
mascu lins ont condi tionné l’écart de produc tion et de visi bi lité entre
les artistes femmes et leurs confrères. Tour à tour archéo logue d’un
passé oublié, socio logue de l’art et critique de leur insti tu tion,
l’équipe du Palais des Beaux- Arts de Lille propose la redé cou verte
publique de créa tions artis tiques d’époques, de genres et de styles
divers, réunies à l’aune d’une analyse critique de leur absence des
collec tions perma nentes et des documentations.
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Figure 1 

Vue de l’expo si tion « Où sont les femmes ? », Palais des Beaux- Arts de Lille.

© VilledeLille- DanR.

La sélec tion n'a pas été effec tuée selon des critères esthé tiques,
histo riques ou artis tiques, mais selon le critère socio lo gique unique
du genre de l'ar tiste. Il en résulte un ensemble hété ro gène d’œuvres
issues de périodes, de médiums et de styles variés. Pour contourner
l’écueil soulevé par les études de genre d’une pers pec tive
anhis to rique et descrip tive, nous avons favo risé une approche
analy tique en connec tant les œuvres à leur contexte socio- politique
de création 2. 

Lors de ma visite, la diver sité maté rielle et stylis tique des œuvres
présen tées façonne ma première impres sion  : pein tures à l’huile sur
toile, bois et carton ; gouaches sur soie ; sculp tures en terre cuite, en
plâtre, en marbre, en bronze et en laiton ; dessins aux pastels, fusains,
crayons, aqua relles et à l’encre  ; impres sions et tirages photo gra‐ 
phiques  ; porce laines et émaux  ; copies à l’eau- forte  ; médailles et
bas- reliefs en bronze ; projec tion vidéo… De même, les genres et les
sujets se confrontent au sein des salles. Par exemple dans la

2

https://www.peren-revues.fr/demeter/docannexe/image/1540/img-1.png


Où sont les femmes ? Enquête sur les artistes femmes du musée

Figure 2 

Jane- Agnès Chauleur- Ozeel, Méditations, 1945, huile sur toile, 147 x 113 cm, Inv. T 25,
Palais des Beaux- Arts, Lille.

© PBALille, photo gra phie Jean- Marie Dautel.

première, inti tulée « Les femmes dans l’atelier : comment devient- on
artiste ? », une nature morte du XIX  siècle peinte par Louise De Hem 3

et un auto por trait de Jane- Agnès  Chauleur- Ozeel 4 réalisé en 1945
côtoient une abstrac tion réalisée par Sonia Delaunay 5 en 1934 et une
impres sion photo gra phique d’un nuan cier de Carole Fékété 6 de 2014.

e

https://www.peren-revues.fr/demeter/docannexe/image/1540/img-2.png


Où sont les femmes ? Enquête sur les artistes femmes du musée

Figure 3 

Sonia Delaunay, Rythme Couleurs 1076, 1939, huile sur toile, 154 x 158 cm, Inv. D 966.5,
Palais des Beaux- Arts, Lille.

© PBALille, photo gra phie Jean- Marie Dautel.

Le corpus de ces œuvres n’est pas orga nisé selon leurs qualités artis‐ 
tiques ou esthé tiques, pour reprendre les caté go ries théo ri sées par
Gérard Genette dans L’œuvre de  l’Art 7. Tantôt lisibles dans la struc‐ 
ture de l’œuvre, tantôt mises en lumière dans le cartel, les propriétés
géné tiques des œuvres, c’est- à-dire les éléments histo riques et maté‐ 
riels se rappor tant à leur créa tion, leur inclu sion dans l’histoire de
l’art et leur physi ca lité, donnent une dimen sion para doxale à l’expé‐ 
rience esthé tique. En effet, ces œuvres sont à la fois présen tées pour
elles- mêmes, et traver sées par des discours  : un infra- discours sur
les condi tions socio- politiques de leur produc tion et un méta- 
discours sur le rôle mémo riel des insti tu tions muséales. Les objets ne
semblent pas avoir été choisis pour ce qu’ils donnent à voir dans leur
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singu la rité. Au regard du discours de l’expo si tion présent dans les
cartels et les notices du cata logue, il n’est pas non plus indé pen dant.
Plutôt, l’œuvre d’art est présente en tant que témoin du travail de
l’artiste et de sa recon nais sance insti tu tion nelle. Afin de saisir l’œuvre
dans le jeu de l’expo si tion, il nous faut ainsi embrasser la tota lité des
infor ma tions présen tées. Le regard esthé tique ne peut lier seul
l’hété ro gé néité des œuvres présen tées. La lecture des cartels et des
textes de salles n’est plus seule ment infor ma tive, elle est ici indis pen‐ 
sable au bascu le ment de la saisie des œuvres, de leur singu la rité à
leur communauté.

En partant du fait que ces artistes sont bien présentes dans les
réserves, l’équipe du Palais des Beaux- Arts de Lille évite de réin vestir
la seule lentille de la socia bi li sa tion genrée 8 pour éclairer les trajec‐ 
toires de ces artistes. En reven di quant l’axe du genre comme un outil
d’étude socio lo gique, elle propose un discours nuancé, sur les struc‐ 
tures systé miques discri mi na toires empê chant l’accès des femmes
aux arts reconnus, et sur les moyens qu’elles adoptèrent pour les
contourner. À quelles écoles et quels ateliers les artistes des collec‐ 
tions ont- elles appris leurs tech niques ? Où ont- elles vendu ? Quels
réseaux ont- elles fondés  ? Comment s’inscrivaient- elles sur le
marché ? En répon dant à ces ques tions, les co- comissaires de l’expo‐ 
si tion décons truisent l’omni pré sence des rhéto riques de «  chef
d’œuvre », d’« anti con for misme » et de « victi mi sa tion », trop mono li‐ 
thiques pour décrire le réel parcours de ces artistes.
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C’est en faisant l’inven taire des œuvres d’artistes femmes au sein des
collec tions que Camille Belvèze et Alice Fleury mettent en exergue ce
constat  : sur près de 6000  œuvres dans les réserves du Palais des
Beaux- Arts, 135 peuvent être attri buées à des artistes  femmes 9. Les
co‐commis saires précisent : « Sur les quelque 3000 œuvres expo sées
dans le parcours perma nent en 2022, à peine une douzaine a été
produite par des  femmes 10.  » Si cette propor tion ne semble pas
excep tion nelle au regard des autres musées des beaux- 
arts français 11, elle est néan moins surpre nante en ce qu’elle inva lide
la justi fi ca tion de leur absence sur les cimaises. Alors qu’il existe bien
des œuvres d’artistes femmes dans les réserves, elles ne sont ni
systé ma ti que ment iden ti fiées ni visibles au grand public 12.

5



Où sont les femmes ? Enquête sur les artistes femmes du musée

Le simple fait d’être présentes dans les collec tions montre que ces
artistes ont béné ficié d’une certaine recon nais sance insti tu tion nelle,
mais ce que l’on remarque surtout, c’est que ces femmes, plus que les
hommes, ont été effa cées, notam ment après leur décès 13.

Leur présence en sous- nombre, et leur manque de recon nais sance
expli citent le méca nisme qui fonde l’«  oubli  » du matri moine. De
manière géné rale, les artistes femmes ne sont pas absentes des créa‐ 
tions artis tiques, puisqu’il existe de nombreuses œuvres et de
multiples recherches à leur sujet se sont déve lop pées au cours des
dernières décen nies. Cepen dant le travail mémo riel n’est pas réalisé
avec la même atten tion que pour leurs confrères, elles subissent
un  effacement a  posteriori de la mémoire collec tive qu’il nous faut
actuel le ment compenser. Beau coup d’éléments expliquent cette
dispa rité : une moindre valo ri sa tion sur le marché de l’art après leur
mort, un plus faible intérêt des insti tu tions pour leurs achats, une
absence de travail mémo riel de leurs époux et familles…
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Figure 4 

Jacque line Comerre- Paton, Hollandaise (détail), 1889, huile sur toile, 92 x 73 cm, Inv. P 694,
Palais des Beaux- Arts, Lille.

© PBALille, photo gra phie Jean- Marie Dautel.

Selon la docto rante en histoire de l’art Eva  Belgherbi 14, les musées
doivent dépasser le poncif de l’oubli, au risque d’effacer le rôle des
insti tu tions muséales dans la péren ni sa tion du matri moine, au sein de
l’écosys tème scien ti fique. Le projet lillois se présente comme un point
de départ : il demeure beau coup de zones d’ombres assu mées et des
points d’inter ro ga tion prennent place sur les notices des œuvres. Il
était donc crucial de « sortir de ce cercle vicieux où ces produc tions
se retrouvent souvent piégées  : sans cesse redé cou vertes, elles ne
sont que rare ment montrées hors expo si tion estam pillées
“femmes artistes” 15 ». Dans le cas de l’accro chage lillois, la restau ra‐ 
tion des œuvres en amont permet de garantir leur acces si bi lité maté‐ 
rielle et les futures recherches. Une fois l’expo si tion terminée, une
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partie des œuvres inté gre ront le parcours perma nent sans mise en
scène particulière.

Le geste des co- commissaires d’expo si tion est avant tout de valo riser
ces œuvres et ces artistes en problé ma ti sant leur absence de popu la‐ 
rité à partir du critère du genre. Les visi teuses et visi teurs semblent
devoir saisir les œuvres et le discours muséal comme deux choses
distinctes et para doxa le ment liées. Présenté comme une expo si tion
tempo raire sur un temps excep tion nel le ment long – cinq mois –, cet
évène ment marque la première étape d’une valo ri sa tion du matri‐ 
moine au sein des collec tions du Palais des Beaux- Arts. En visi bi li sant
les condi tions systé miques de l’absence de noto riété et de recon nais‐ 
sance des artistes femmes au sein de l’histoire de l’art non spécia lisée
et au sein de l’histoire de leur musée, les équipes du Palais des Beaux- 
Arts rendent mani feste le statut de «  travail en cours  » des
recherches sur ces artistes. Or, si le public de musées distingue le
discours expo si tionnel qui englobe les œuvres du discours sur elles
de leurs observations 16, il nous semble crucial de souli gner le trouble
ressenti face à cet accro chage. L’expo si tion nous impose un double
regard sur les œuvres. D’une part elle promeut un regard critique sur
leur patri mo nia lité et sur ce que cela implique maté riel le ment et
symbo li que ment au sein de notre société. D’autre part elle permet un
regard esthé tique très libre, tirant appui des infor ma tions des cartels,
mais très peu de la compa raison avec les œuvres adja centes. Parfois,
peu d’infor ma tions histo riques sont connues sur ces artistes et leurs
moti va tions, et les analyses formelles ne sautent pas aux yeux, malgré
leur présence sur les cartels et les notices.
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Habitué à un certain gigan tisme événe men tiel qui favo rise les
discours d’excep tion na lité sur les expo si tions, les artistes et les
œuvres présen tées (via le champ lexical du «  chef d’œuvre  », de
« l’inédit », des « premières », du « jamais vu » etc.), le public muséal a
construit une certaine attente quant aux expo si tions tempo raires. De
même, si les expo si tions ont voca tion à produire un récit scien ti fique
sur l’histoire de l’art et des pratiques artis tiques, cela passe souvent
par une analyse expli cite et appuyée du langage artis tique visible à
travers les œuvres. Or, dans l’expo si tion «  Où sont les femmes  ? :
enquête sur les artistes femmes du musée », le discours expo si tionnel
et la manière dont sont présen tées les œuvres – entre elles et indi vi‐ 
duel le ment – sort souvent de ces canons narra tifs. Si les cartels
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NOTES

1  « N’y aurait- il pas eu de grandes artistes femmes, pour reprendre la ques‐ 
tion provo ca trice posées par l’histo rienne de l’art Linda Nochlin dès 1971 ? »,

mentionnent bien certaines tech niques ou qualités esthé tiques
visibles, ainsi que leur popu la rité histo rique ou leur inclu sion au sein
de mouve ments reconnus de l’histoire de l’art, l’atten tion dans sa
géné ra lité n’est pas centrée sur ces points. Au contraire, le discours
scien ti fique histo rique est davan tage mis en lumière sous un angle
socio- politique. Il porte avant tout sur les condi tions géné rales des
pratiques artis tiques et profes sion nelles des artistes, exem pli fiées ou
simple ment mani fes tées par la présence de l’œuvre au sein des
collec tions du Palais des Beaux- Arts. Si les salles sont bien
construites, elles ne sont pas pour autant artis ti que ment lisibles pour
le public. Quand les œuvres ont voca tion à inter agir direc te ment
entre elles, certains visi teurs et visi teuses ont été surpris, notam ment
lorsque des œuvres d’artistes hommes inter agissent avec des œuvres
d’artistes  femmes 17. En impo sant une vision réflexive et histo rique
des œuvres présen tées plutôt qu’une appré cia tion formelle guidée, le
commis sa riat d’expo si tion trouble les  habitudes 18 de percep tion
artis tique des spec ta teurs et spectatrices.

Camille Belvèze et Alice Fleury signent un acte poli tique en commu‐ 
ni quant leurs doutes et en souli gnant le carac tère collectif et
inachevé de la recherche univer si taire et muséale à propos des
artistes femmes de la collec tion lilloise. Elles soulignent ainsi quelque
chose de l’état du patri moine artis tique féminin au- delà de ce qui est
expli ci te ment visible et lisible sur les cimaises des salles d’expo si tion.
Une frus tra tion peut s’installer face aux ques tions qui demeurent
sans réponse. Néan moins, ce senti ment de manque naît d’un geste
honnête, celui d’un état des lieux de la recherche à un moment donné
et sur un corpus restreint : un départ. Depuis le lance ment de l’expo‐ 
si tion, de nouvelles docu men ta tions sur les artistes expo sées ont déjà
fait surface et ont été  produites 19. De quoi peut- être atteindre les
ambi tions des co- commissaires d’expo si tion, en produi sant à terme
des expo si tions mono gra phiques sur ces artistes.

10



Où sont les femmes ? Enquête sur les artistes femmes du musée

texte de salle de la section 1 : « Les femmes dans l’atelier : comment devient- 
on une femme artiste ? »

2  Camille Belvèze et Alice Fleury, «  Exposer le matri moine  : les artistes
femmes dans les collec tions du Palais des Beaux- Arts de Lille », Où sont les
femmes ?  : Enquête sur les artistes femmes du musée, cat. exp. (Lille, Palais
des Beaux- Arts de Lille, 20  oct. 2023-11 mar. 2006), Lille, Édition Invenit,
2023, p. 14.

3  Louise De Hem, Nature morte aux champignons, 1890 ?, huile sur toile, 33
x 44 cm, Inv. P 1701, Palais des Beaux- Arts, Lille.

4  Jane- Agnès  Chauleur- Ozeel, Méditations, 1945, huile sur toile, 147 x
113 cm, Inv. T 25, Palais des Beaux- Arts, Lille (Figure 2).

5  Sonia Delaunay, Rythme Couleurs 1076, 1939, huile sur toile, 154 x 158 cm,
Inv. D 966.5, Palais des Beaux- Arts, Lille (Figure 3).

6  Carole  Fékété, Nuancier, 2014, impres sion jet d’encre pigmen taire
contre collée sur alumi nium, 29,5 x 128,8 cm, Inv. 2015.3.2.

7  Gérard  Genette, L’œuvre de l’Art  : la rela tion  esthétique, Paris, Édition
Seuil, 1997, p. 185.

8  Chris tine Détrez, «  “Semer la zizanie et voler dans les plumes du
patriarcat”  : pour une socio logie de l’art fémi niste  », Mathilde  Provansal,
Artistes mais femmes  : une enquête socio lo gique dans l’art  contemporain,
Lyon, ENS Éditions, 2023, p. 15.

9  Dans l’entre tien qui accom pagne la publi ca tion de ce compte- rendu,
Alice Fleury souligne qu’un inven taire de la collec tion d’estampes est encore
en cours. Il est donc encore possible que quelques œuvres en réserve
s’ajoutent à ce constat.

10  Camille Belvèze et Alice Fleury, op. cit., p. 13.

11  José phine Bindé, «  Les musées exhument- ils enfin les femmes de leurs
réserves ? » in Beaux- Arts Maga zine, 17 novembre 2023. URL : https://www.
beauxarts.com/expos/quand- les-musees-exhument-leurs-artistes-femme
s/#:~:text=Le%20Palais%20des%20beaux‐arts%20de%20Lille%20est%20lo
in%20d,sur%20les%20511%20979%20répertoriées [consulté le
27 décembre 2023].

12  Comme le souligne Camille Belvèze dans son entre tien, l’inven taire des
œuvres aux Palais des Beaux- Arts de Lille a été faci lité par leur base de
données, dans laquelle a pu être renseigné le critère du genre. Toutes les
bases de données muséales ne sont pas pour vues de ce critère, et il n’est

https://www.beauxarts.com/expos/quand-les-musees-exhument-leurs-artistes-femmes/#:~:text=Le%20Palais%20des%20beauxarts%20de%20Lille%20est%20loin%20d,sur%20les%20511%20979%20r%C3%A9pertori%C3%A9es
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pas systé ma ti que ment renseigné, ce qui ralentit gran de ment l’iden ti fi ca tion
des œuvres d’art et des artistes au sein des collections.

13  Cita tion d’Alice Fleury tirée de  : Inas Hamou Aldja, «  Où sont les
femmes  ?  : l’expo qui rend enfin visible les artistes femmes au Palais des
Beaux- Arts de Lille » dans France info, le 21 octobre 2023. URL : https://ww
w.francetvinfo.fr/culture/arts- expos/ou- sont-les-femmes-l-expo-qui-ren
d-enfin-visible-les-artistes-feminines-au-palais-des-beaux-arts-de-lille_6
133848.html [consulté le 02 janvier 2024].

14  Eva Belgherbi, «  Expo si tions de femmes artistes en France  : stop ou
encore ? », publié sur un carnet genre et histoire de l’art, le 06 avril 2021.
URL  : https://ghda.hy (https://ghda.hypotheses.org/1447)potheses.org/1447 (http

s://ghda.hypotheses.org/1447) [consulté le 17 novembre 2023].

15  Eva Belgherbi, «  Sur les cimaises, sur le papier. À la recherche des
femmes artistes retrou vées », Camille Belvèze et Alice Fleury, op. cit., p. 23.

16  Marie- Sylvie  Poli, Le Texte au musée  : une approche  sémiotique, Paris,
L’Harmattan, 2002.

17  Ce point est discuté à la sixième ques tion de l’entre tien qui accom pagne
ce compte- rendu d’exposition.

18  Sur le rôle des cartels et écrits au sein des expo si tions, voir
Philippe  Comar, De la tyrannie du  cartel, Paris, L’Échoppe, 2022 et
Daniel  Jacobi, Textexpo. Produire, éditer et affi cher des textes  d’exposition,
Dijon, OCIM, 2016.

19  Par exemple  : Thomas  Beaufils, La hollan daise de Jacque line Comerre- 
Paton au Palais des Beaux- Arts de  Lille, publié sur un carnet d’histoire,
usages et conser va tion d’objets et d’images d’Europe du Nord et du Nord- 
ouest, le 04 janvier 2024. URL : https://nordma (https://nordmagnetik.hypotheses.

org/2106)gnetik.hypotheses.org/2106 (https://nordmagnetik.hypotheses.org/2106)

[consulté le 07 janvier 2024].
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